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Au Kenya, le revenu mensuel 
moyen a augmenté plus rapide-
ment en six ans pour atteindre 20 
123 kenyans shilling ... ●● (Page 04)

Le revenu mensuel 
moyen passe 
à 103.000 FCFA

Economie au Kenya
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Un guide des opérations 
financières pour les 
SFD dans l’UEMOA

Digitalisation des services

Pour accompagner les Systèmes 
financiers décentralisés (SFD) de 
l’Union Economique ... ●● (Page 02)

Des universitaires 
font immersion 
dans la GDIZ

Visite à la zone industrielle

Le Ministre de l’Enseignement 
supérieur Éléonore Yayi Ladé-
kan et  ses collaborateurs ont 
effectué une visite ... ●● (Page 11)

Africa Trade Exchange 
accompagne 500 
fournisseurs et acheteurs 

Commerce intra-africain

En Afrique, le commerce élec-
tronique comme outil de déve-
loppement des échanges intra-
africain, porte des fruits. C’est 
le cas de la plateforme de e-com-
merce Africa Trade ... ●● (Page 04)

La BRVM ouvre sa 
séance de cotation 
du jour en baisse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre
en hausse

Bourse Uemoa
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Cotonou pour de grandes 
résolutions  de la CCR-UEMOA
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Le Conseil d’Administration de 
la Banque Ouest Africaine de 
Développement (BOAD) a tenu 
sa 133ème session ...

NSIA Banque Bénin SA 
obtient 18,5 Milliards 
FCFA de la BOAD

Relance des activités

●● (Page 10)

Au Bénin, renverser la ten-
dance actuelle de la perte 
de biodiversité reste une des 
priorités majeures de l’Ong 
Eco-Bénin ... ●● (Page 11)

Eco-Bénin mobilise les 
exploitants forestiers pour 
des actions productives

Préservation de la Biodiversité
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Eco secret
Afrique : L’UE annonce une enveloppe de 350 
millions d’euros pour protéger la biodiversité   
L’Union européenne (UE) a pris l’engagement de débloquer 350 millions d’euros pour 

protéger la biodiversité dans le monde, notamment en Afrique, selon un communiqué 
parvenu à la presse ce weekend. Selon la même source, l’organisation a soutenu que cet 

engagement financier entre dans le cadre de son action sur la Conférence des Nations unies sur 
la biodiversité (COP 15) qui se tient du 7 au 19 décembre 2022 à Montréal au Canada. 

Jean-Claude KOUAGOU

Cari du jour

Aux décideurs ...

En 1986, l’essayiste et historien français d'origine malienne Tidiane Diakité 
publiait : L'Afrique malade d'elle-même. 24 ans plus tôt en 1962, l’agro-
nome français, René Dumont connu pour son combat pour le développe-

ment rural des pays pauvres et son engagement écologiste publiait : L'Afrique noire 
est mal partie. Les deux titres si proches par la sémantique abordent pratiquement la 
même thématique et aboutissent au même réquisitoire. Les deux auteurs décrivent 
méthodiquement les handicaps du continent africain, les problèmes de corruption, 
les conséquences de la décolonisation. René Dumont dresse un constat peu encou-
rageant de l’Afrique sub-saharienne qu’il parcourt et observe. Dans un contexte 
de décolonisation optimiste, sa voix de théoricien mais aussi d'homme de terrain 
s’élève à contre-courant des discours et des pratiques des élites issues des indé-
pendances, pour sommer les Africains de reprendre en main leur agriculture en 
parvenant notamment à établir une culture vivrière locale - et à éradiquer ainsi la 
faim. L'Afrique noire est mal partie demeure une référence dans les débats sur la 
suffisance alimentaire en Afrique sub-saharienne. Charlotte Paquet Dumont replace 
l’œuvre dans son contexte tandis qu'Abdou Diouf et Jean Ziegler, dans les deux 
préfaces à cette édition, examinent l'analyse de René Dumont dans l'évolution de 
cinq décennies. 
Tidiane Diakité dans L'Afrique malade d'elle-même abonde dans le même esprit 
en dénonçant les flatteries des pays plus avancés qui ignorent ou feignent d'ignorer 
certaines réalités. La France à qui un si long commerce de l'Afrique noire aurait dû 
permettre d'être au fait de certaines réalités intimes du continent africain se com-
plaît dans une attitude qu'on ne peut guère qualifier d'attitude de vérité à l'égard de 
l'Afrique. Cette attitude se résume par des flatteries continuelles ; on parle alors de 
sérieux dans des pays où il existe tout sauf le sérieux ; on parle de progrès là où le 
déclin est manifeste ; on qualifie de courageux un peuple qui consacre le plus clair 
de son temps à danser, à boire et à mendier. 
Aujourd’hui encore, en plein 21ème siècle, c’est l'ex DG de la Banque Régionale 
de Solidarité (BRS) du Burkina Faso qui revient sur la même réalité en dénonçant 
la mentalité rétrograde des Africains. « Le plus grand défi dans nos entreprises de 
fabrication n'est pas la puissance ou l'infrastructure, le plus grand défi est d'obtenir 
un personnel honnête », raconte le banquier. Il comprend aujourd’hui pourquoi les 
entreprises africaines comme le groupe Dangote embauchent les Indiens alors qu'il 
y a beaucoup d'Africains au chômage. En fait, l’Africain d’aujourd’hui n’est pas 
prêt à s’affranchir des idées qui le retardent. En effet dans une entreprise, tous les 
agents semblent avoir pour mission de voler autant que possible, de gonfler des 
factures, enregistrant moins que le nombre réel d'unités produites. 

Le pire dans tout cela, c'est que toutes les fraudes ne sont pas commises par une 
seule personne. Ce sont généralement de nombreux membres du personnel qui 
s'entendent les uns avec les autres, de la production aux ventes, en passant par les 
finances, même la direction. Il y a de quoi faire changer d’avis à ceux qui faisaient 
de procès au groupe Dangoté. La situation est devenue si mauvaise à un moment 
donné que pour ces derniers, les principaux critères pour embaucher du person-
nel n'étaient plus la compétence ou les certificats, mais l'honnêteté. Au moins, les 
compétences et les aptitudes peuvent être acquises, mais une fois que vous êtes 
malhonnête, vous êtes irrécupérable. Nous nous plaignons toujours de l'économie 
et du fait qu'il n'y a pas d'emplois.  Je connais des gens à l'étranger qui auraient 
adoré créer des entreprises créatrices d'emplois en Afrique, mais ils ne le peuvent 
pas parce qu'ils ne peuvent pas demander à une personne de confiance de la diriger. 
Les regrets de Karim Koné.

Africain, malheur de lui-même !

Transformation digitale des services

Un guide des opérations financières pour les SFD dans l’UEMOA
Pour accompagner les Systèmes financiers décentralisés (SFD) de l’Union Econo-
mique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA) dans le processus de transformation 
digitale de leurs opérations, un guide est mise en place par la Banque Centrale des 
Etats de l’Afrique de l’ouest (BCEAO).

●● Abdul Wahab ADO 

Les objectifs visés 
à travers le guide 
sont, entre autres, 

l’amélioration de la ges-
tion de l’épargne, des prêts 
et des services connexes, 
grâce à une utilisation plus 
accrue de la technologie ; 
l’amélioration de l’expé-
rience-client, à travers la 
commodité d’utilisation 
des produits et services 
financiers ; la création 
de modèles de paiements 
alternatifs, permettant de 
réduire les investissements 
et les coûts opérationnels ; 
la centralisation et l’histo-
risation des données pour 
des besoins d’analyse et de 
développement de l’offre 
de services financiers. Le 
guide met en évidence les 
avantages de la digitalisa-
tion pour les institutions de 
microfinance et leurs béné-
ficiaires. Il aborde la problé-
matique de la dématérialisa-
tion des opérations des SFD 
et en décline les facteurs 
clés de succès. Il propose, 
enfin, une démarche pour 
sa réalisation, en tenant 

compte des spécificités de 
ces structures dans l’Union 
et des initiatives en la 
matière. La digitalisation 
des opérations financières 
des institutions de micro-
finance vise à les doter 
de solutions sécurisées et 
accessibles, par le biais de 
différents canaux (appli-
cation en ligne ou mobile, 
USSD, etc.), leur permet-
tant de prendre en charge 
et de traiter les opérations 
avec la clientèle. Avec le 
guide, c’est la promotion 
des institutions de micro-
finance, majoritairement 
constituées de mutuelles, 
de coopératives d’épargne 

et de crédit, de caisses vil-
lageoises et d’organisations 
paysannes. Le développe-
ment, à un rythme soutenu, 
de ces institutions a suscité 
l’intérêt des gouvernements, 
des partenaires au déve-
loppement et de la Banque 
Centrale. Cette croissance 
a abouti, en 1993, à la mise 
en place du premier cadre 
juridique couvrant cette 
activité dans l’Union, à tra-
vers le Projet d’Appui à la 
Réglementation sur les Mu-
tuelles d’Epargne et de Cré-
dit (PARMEC).  Depuis, le 
secteur de la microfinance 
a connu une forte expan-
sion dans l’UEMOA et a 
amélioré ses performances, 
notamment en termes de 
mobilisation de ressources 
et d’octroi de crédits. C’est 
pourquoi avec l’évolution 
des nouvelles technologies, 
de l’information et de la 
communication, la digita-
lisation s’avère nécessaire, 
d’où l’importance du guide 
des opérations financières 
pour les SFD dans l’UE-
MOA.
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●● Eco-Une
23ème AGO de la Chambre consulaire régionale

Cotonou pour de grandes résolutions  de la CCR-UEMOA 
Les travaux de la 23ème assemblée générale ordinaire de la Chambre Consulaire Régionale de l’Union économique et monétaire ouest africaine (CCR-UEMOA)  ont 
démarré hier mardi 06 décembre 2022 à Cotonou. C’était en présence des élus consulaires, du Représentant résident de l’Uemoa au Bénin et de la Ministre de l’industrie 
et du commerce, Shadiya Alimatou Assouman.  

●● Bidossessi WANOU

Examiner et adopter 
les conclusions et 
recommandations 

des Commissions Tech-
niques et ad’ hoc, du rap-
port d’activités, du rapport 
financier, de toute décision 
prise par le Bureau ; exa-
miner les conclusions et re-
commandations des travaux 
des Commissions Tech-
niques et ad’ hoc, le rapport 
d’activités et la situation 
financière de l’Institution, 
le rapport du Comité d’Au-
dit de Conformité (CAC) 
ainsi que la Charte dont elle 
s’est dotée dans l’esprit du 
Règlement Financier de 
l’Union, le Rapport du Co-
mité de Suivi et de Pilotage 
(CSP) du Plan d’Actions de 
la Mandature 2021-2024, le 
programme de la mandature 
ainsi que le Plan d’Actions 
et le Budget 2023. Tels sont 
les sujets au centre de la 23è 
Assemblée Générale ordi-
naire de la Chambre Consu-
laire Régionale de l’Union 
économique et monétaire 
ouest africaine (CCR-UE-
MOA) ouverte, mardi 06 
décembre 2022, à Cotonou. 
Ces assises qui prendront 
fin le jeudi 8 décembre 
2022 seront marquées par 
la leçon inaugurale du Pré-
sident de la République du 
Bénin sur le thème de la : « 
Vision 2025 de l’UEMOA, 
quel rôle pour le secteur 

privé ? ». Elles permet-
tront également de procé-
der au suivi des résolutions 
et recommandations de 
l’Assemblée Générale Or-
dinaire de décembre 2021 
; à l’examen et l’adoption 
des recommandations et 
conclusions des travaux des 
Commissions Techniques, 
ad’ hoc et séminaire des 
DG et SG ; le point sur la 
gestion budgétaire arrê-
tée au 30 novembre 2022 
ainsi que la situation des 
cotisations des Chambres 
Consulaires nationales ; à 
l’examen et l’adoption des 
rapports du Comité d’Audit 
et de Conformité (CAC) ; 
l’examen et l’adoption des 
rapports du Comité de Suivi 
et de Pilotage (CSP) du Plan 
d’Actions de la Mandature 
2021-2024 ; l’examen et 
l’adoption des projets de 
Plan d’Actions et de Budget 
2023 ; les communications 

et les informations diverses. 
Dans son mot de bien-
venue, Arnauld Akakpo, 
président de la CCI-Bénin 
s’est référé au contexte éco-
nomique marqué par dif-
férentes crises successives 
notamment la pandémie du 
Covid-19 et la guerre russo-
ukrainienne, ce qui oblige 
à une meilleure organisa-
tion. Ainsi, le président de 
la CCI-Bénin a plaidé pour 
la mise en place d’un forum 
régional du secteur privé 
qui constituera un impor-
tant levier de renforcement 
de la compétitivité et de la 
résilience des entreprises de 
l’espace communautaire. 
Selon Daouda Coulibaly, 
président de la CCR-UE-
MOA, la rencontre s’inscrit 
dans le cadre de la pour-
suite des objectifs  d’effi-
cacité. « Pendant cette ses-
sion, nous nous pencherons 
donc sur les principaux évè-

nements qui ont rythmé la 
vie de notre institution au 
cours de cette année », a 
affirmé Daouda Coulibaly. 
Il a appelé à la mobilisa-
tion autour de deux projets 
essentiels à savoir : « l’éla-
boration de la stratégie de 
renforcement de la com-
pétitivité du secteur privé 
communautaire dans le 
cadre de la mise en œuvre 
de la ZLECAf que nous co-
pilotons avec la commis-
sion de l’Uemoa sur appui 
du PNUD, l’élaboration de 
la nouvelle vision prospec-
tive de l’Union pour les 15 
prochaines années, dont la 
Commission veut le proces-
sus participatif et inclusif. 
Prenant part à la session, 
Paul Koffi Koffi, Commis-
saire en charge du départe-
ment du développement de 
l’entreprise, des mines de 
l’énergie et de l’économie  
numérique a salué la vision 

du bureau de la CCR-Ue-
moa. « Les activités menées 
durant cette mandature et 
le dynamisme avec lequel 
elles sont exécutées sont 
révélateurs de la vision que 
vous insufflez à cet impor-
tant organe de l’Union et 
donnent la pleine mesure 
de votre engagement pour 
la cause du secteur pri-
vé… Dans le contexte de 
restrictions économiques 
actuelles, et l’avènement 
de la Zlecaf, face aux défis 

auxquels fait face le secteur 
privé dans son ensemble, 
vous avez également su 
anticiper par vos réflexions 
et orientations », a témoigné 
le commissaire Paul Koffi 
Koffi. Shadiya Alimatou 
ASSOUMAN, Ministre de 
l’Industrie et du Commerce 
procédant au lancement 
des travaux, a encouragé la 
CCR-Uemoa qui, à travers 
des projets et programmes 
en faveur des Chambres 
consulaires nationales, 
continue de porter l’écono-
mie de la communauté et 
d’assurer en permanence 
la veille face à différents 
chocs. « C’est la preuve que 
le secteur privé est dyna-
mique et demeure le princi-
pal moteur de la création de 
richesses et de la promotion 
de l’emploi ; la Chambre 
Consulaire Régionale 
constitue ainsi une force de 
proposition utile aux pou-
voirs publics », a conclu la 
Ministre béninoise de l’In-
dustrie et du Commerce.
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Bénin Production industrielle 10,70% Trading economics
Bénin Inflation alimentaire  -6,30% Trading economics
Efficacité des pouvoirs publics -0,50 Trading economics
Emission de CO2 0,614 tonnes 

m é t r i q u e s 
par habitant

Banque mondiale (2014)

Référentiel
Indices Valeur Sources
Indice GINI 43,4% 2016
Indice de la compétitivité mondiale 3,5% 2016
Indice des prix à la consommation 
(IPC) 

100,50 points Statistiques mondiales 

Indice Bénin de la liberté humaine  7,32 Institut Fraser 2022

Indice de démocratie 5,74 points The Economist
Indice de développement humain 
(Idh) 

0,515 points PNUD 2018

Indice de liberté de presse 31,74 points Reporters Sans Frontières 2019
Indice de corruption 40 points Transparency international 2019
Climat des affaires 52.4 points Banque mondiale 2019
Indice de prospérité -2 rang Institut Legatum

Position du Bénin dans la sous-région

Indices Rang UEMOA Rang mondial Source 

Baromètres Bénin

Economie au Kenya

Le revenu mensuel moyen passe à 103.000 FCFA
Au Kenya, le revenu mensuel moyen a augmenté plus rapidement en six ans pour 
atteindre 20 123 kenyans shillings (près de 103 000 FCFA), après la reprise des dif-
ficultés économiques liées à la pandémie de Covid-19, selon les dernières données 
du Bureau national des statistiques du Kenya (KNBS), citées par le journal écono-
mique « Business Daily ».

●● Jo DA COSTA

« Les revenus ont aug-
menté à un rythme 
plus rapide l'année 

dernière, les entreprises 
ayant rouvert ou repris 
leur pleine activité après 
la contraction de 2020, 
lorsque les mesures de 
confinement de Covid-19 
ont restreint l'activité éco-
nomique et supprimé des 
centaines de milliers d'em-
ploi », explique ce quoti-
dien de Nairobi.
Cependant, poursuit le jour-
nal, le revenu moyen - qui 
tient compte de l'argent 
gagné à la fois dans le sec-
teur formel et informel - 
révèle la profonde inégalité 
de richesse et de revenus 
au Kenya, une inégalité 
qui a engendré une classe 
moyenne minime et des su-
per-salariés, lesquels se dis-
tancent de plus en plus de la 
majorité qui reste coincée 
avec une tranche de revenu 
inférieure, a souligné le 
quotidien.
Malgré le statut écono-
mique qu’arbore le pays 
(sixième économie la plus 
grande du continent, avec 
près de 110 milliards USD 

de Produit intérieur brut), 
bon nombre de travailleurs 
kényans vivent encore dans 
une extrême pauvreté, ne 
parvenant même pas à 
joindre les deux bouts.

Coût de la vie
« Face à la flambée fulgu-
rante du coût de la vie, il 
devient pratiquement im-
possible de survivre tout le 
long du mois avec ce salaire 
de misère. Il faut toujours 
s’endetter par-ci par-là pour 
le soutenir, sinon on de-
vient fou. Franchement, ces 
salaires doivent être ajus-
tés chaque trois mois pour 
qu’ils reflètent le niveau 
de l’inflation », a déclaré 
Julius, travailleur d’une 
compagnie de téléphonie 
mobile.
De son côté, Florence se 
plaint de l’écart qui ne 
cesse de se creuser entre les 
riches et les pauvres. « Les 
gens aisés que je connais-
sais depuis que j’étais à 
l’école sont devenus super 
riches, et les pauvres qui 
vivaient dans mon quartier 
se sont plus appauvris et 
d’autres sont même sans 
aucun sou. Et puis on nous 
dit que nous sommes un 
pays à revenu intermédiaire 

! », s’exclame-t-elle.
Selon la Banque mondiale, 
au cours de la dernière 
décennie, l'économie du 
Kenya a surpassé celle des 
autres pays à revenu faible 
et intermédiaire (LMIC), 
grâce au nombre croissant 
de Kenyans mieux éduqués 
et en meilleure santé dans 
la population active contri-
buant plus que tout autre 
facteur à la hausse du PIB.
« Mais où se trouve tout cet 
argent ? En tout cas, il doit y 
avoir anguille sous roche », 
rétorque Florence.
Un rapport d’Oxfam Inter-
national indique que les iné-
galités sociales sont hors de 
contrôle au Kenya et la pau-
vreté affecte encore la vie 
de millions de personnes.
« Il semble qu'une mino-
rité d'individus et d'inves-
tisseurs fortunés profitent 
des rendements de la per-
formance économique du 
pays. Alors que cette mi-
norité de Kényans super 
riches accumule richesse 
et revenus, les fruits de la 
croissance économique ne 
parviennent pas à se réper-
cuter sur les plus pauvres », 
regrette Oxfam.

Commerce intra-africain

Africa Trade Exchange accompagne 500 fournisseurs et acheteurs 
En Afrique, le commerce électronique comme outil de développement des échanges 
intra-africain, porte des fruits. C’est le cas de la plateforme de e-commerce Africa 
Trade Exchange (ATEX) qui, en peu de mois, engrange des résultats impressionnants.

●● S.T.

Plateforme de e-
commerce interen-
treprises (B2B)/

i n t e rgouve rnemen ta l e 
(B2G) Africa Trade Ex-
change (ATEX) accélère 
la connexion entre les mar-
chés africains. Lancée lors 
de l'ouverture officielle 
de la 54e Conférence des 
ministres africains des fi-
nances, de la planification et 
du développement écono-
mique (CoM2022), en mi-
lieu d’année, la plateforme 
a atteint le cap des 500 
fournisseurs et acheteurs 
inscrits. En l’intervalle de 
7 mois, cette plateforme 
soutenue par AFREXIM-
BANK, a généré plus de 40 
millions de dollars de tran-
sactions à différents stades 
de financement. Selon le 
communiqué annonçant les 
performances de la plate-
forme, après avoir été lan-
cée dans plus de 25 pays, 
ATEX s'est développée ra-
pidement en se concentrant 
sur les besoins immédiats 
en cas de crise, comme les 
engrais et les céréales, mais 
aussi sur les opportunités à 
plus long terme liées à la 
digitalisation de la chaîne 
d’approvisionnement. « 
Une plateforme jouant un 
rôle majeur sur un conti-
nent perturbé », lit-on dans 
le communiqué en date du 
mois de novembre. Mieux, 
« la plateforme, explique la 
note, a été développée pour 
faciliter les objectifs de 
la Zone de Libre Echange 

Continentale Africaine 
(ZLECAF) et augmenter 
le commerce intra-afri-
cain. Avec la crise actuelle 
en Ukraine, la plateforme 
ATEX joue un rôle essentiel 
dans la résolution des pro-
blèmes de sécurité alimen-
taire et agricole auxquels le 
continent est actuellement 
confronté ». Pour ainsi dire, 
ATEX permet de créer des 
liens et de renforcer le pou-
voir de marché grâce à la 
mise en commun des achats 
et à l'utilisation de la tech-
nologie pour stimuler le 
commerce sur le continent. 
Le hub offre la possibilité 
de trouver des partenaires 
et des solutions de finan-
cement du commerce, mais 
également des solutions de 
paiement et des prestataires 
logistiques. Heureux des 
avancées déjà notées, Eme-
ka Uzoigwe, Directeur de la 
stratégie et de l'innovation 
d'AFREXIMBANK a dé-
claré « En tirant parti de la 
technologie et de solutions 
innovantes pour apporter 
transparence et efficacité 
à la chaîne d'approvision-
nement sur le continent, 
ATEX va devenir la plus 
grande plateforme B2B/ 
B2G pour le commerce en 
Afrique ». A terme, ATEX 
sera au cœur de l'écosys-
tème du commerce en 
Afrique. Elle va faciliter le 
commerce interentreprises 
et intergouvernemental sur 
le continent, en tant que 
partie intégrante de la pla-
teforme numérique, African 
Trade Gateway, mise en 

place pour soutenir l’implé-
mentation de la ZLECAF.

A propos d’ATEX
Africa Trade Exchange 
(ATEX) est une plateforme 
B2B et B2G qui permet 
l'achat en gros de produits 
de base afin de garantir 
l'accès des pays à des res-
sources rares de manière 
transparente. L'objectif 
d'ATEX est d'aider les pe-
tites, moyennes et grandes 
entreprises africaines à 
accéder à de nouveaux 
marchés en Afrique et de 
faciliter ainsi l'optimisation 
de leurs chaînes d'approvi-
sionnement pour accélérer 
la croissance économique. 
ATEX est une plateforme 
commerciale numérique 
connectée à l'écosystème 
numérique, qui soutient 
la mise en œuvre de l'ac-
cord sur la Zone de Libre 
Echange Continentale Afri-
caine (ZLECAF). ATEX va 
aider à réaliser le potentiel 
de développement du e-
commerce et de la numé-
risation, notamment en 
facilitant l'accès des petites 
et moyennes entreprises 
(PME) à de nouveaux mar-
chés. Cela va renforcer le 
commerce intra-africain 
et la position commerciale 
de l'Afrique sur le marché 
mondial, aidant ainsi les 
entreprises africaines à opti-
miser leurs chaînes d'appro-
visionnement et leur crois-
sance continue. ATEX est 
connectée à l'écosystème 
numérique plus large qui 
soutient la mise en œuvre 
de la ZLECAF.

●● Photo de famille
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Toute l’économie nationale, sous-régio-
nale, africaine et internationale dans un 
seul quotidien.
Le tout premier quotidien économique 
béninois : L’économiste.
L’économiste, c’est des informations 
économiques, bancaires, financières et 
boursières du Bénin et d’ailleurs traitées  
et des dossiers  réalisés  pour le dévelop-
pement économique et social du conti-
nent africain.
L’économiste, c’est des chiffres clés de 
l’économie béninoise, les tendances 
boursières avec la Bourse régionale des 
valeurs mobilières (BRVM), l’actualité 
économique, financière en temps réel.

 L’économiste, le journal 
des décideurs

Avis très important

Initiation gratuite à la bourse
La Direction de l’Antenne nationale du Bénin de la Bourse Régionale 
des Valeurs Mobilières (ANB BRVM) informe le public qu’elle orga-
nise une formation pour vulgariser la Bourse et développer la culture 
boursière au Bénin.
Thème de la formation : « Initiation à la bourse et aux valeurs mobi-
lières »

Modules de formation
-MODULE 1 : Introduction à la bourse et au marché financier ;
-MODULE 2 : Initiation au marché des actions ;
-MODULE 3 : Initiation au marché des obligations.
Pour une meilleure assimilation des enseignements dispensés, les 
participants sont invités à suivre la totalité des modules proposés, et 
dans l’ordre indiqué.
Lieu de la formation : Antenne Nationale du Bénin sise dans l’enceinte 
de la Chambre de Commerce et d’Industrie du Bénin (CCIB) à Cotonou.
Effectif par formation : 15 à 20 personnes par session et par module.
La participation aux formations est gratuite.
Les participants à chaque session de formation seront soumis, après 
chaque module, à un contrôle de connaissance (test d’évaluation) 
neutre et transparent. Une attestation sera délivrée aux participants à 
la fin de la formation
Inscription gratuite tous les jours ouvrables à l’antenne natio-
nale du Bénin sise à la CCIB
Pour tout renseignement, contacter le 21 31 21 26 / 21 31 21 39
NB : la formation se déroulera simultanément dans tous les pays 
de l’espace UEMOA

COMMUNIQUE DE L’ANTENNE  NATIONALE DU BENIN DE LA BRVM

Elections législatives de janvier 2023

Le Médiateur de la République invite à la paix
Dans le cadre des élections législatives de janvier 2023, dans sa mission de paix et 
de cohésion sociale, le Médiateur de la République invite à la paix. 

Lyon 

Des notaires lourdement condamnés au civil après 
la vente d’une maison sur un terrain pollué

 

Deux études de no-
taires et un ven-
deur ont été soli-

dairement condamnés par 
la cour d’appel de Lyon 
à payer près de 900.000 
euros de dédommagements 
aux acquéreurs d’une mai-
son construite à Grézieu-
la-Varenne (Rhône), sur 
un terrain pollué par une 
ancienne activité indus-
trielle de blanchisserie. La 
chambre civile de la cour 
d’appel a souligné, pour les 
notaires, le « manquement 
à leur obligation d’informa-
tion et de conseil engageant 
leur responsabilité, directe-

ment à l’origine des pré-
judices par les acquéreurs 
», selon l’arrêt rendu 
jeudi.
Les notaires n’ont pas 
mené les recherches 

nécessaires
Contrairement au juge-
ment de première ins-
tance qui les avait relaxés 
en octobre 2021, la cour 
d’appel estime que les 
notaires n’ont pas mené 
les recherches néces-
saires, alors que l’entre-
prise Mercier, ancienne 
blanchisserie utilisant des 
solvants et des liquides 

halogénés, était mentionnée 
dans une base de données re-
censant les installations clas-
sées. Plusieurs opérations im-
mobilières ont eu lieu sur les 
terrains reconvertis en zone 
constructible, après la cessa-
tion de l’activité industrielle. 
L’étude de l’une des notaires 
mis en cause « connaissait 
parfaitement » la teneur de 
l’activité industrielle du site, 
selon la décision. Le même 
reproche est adressé au ven-
deur de la maison, petit-fils du 
fondateur de l’entreprise Mer-
cier, qui a été administrateur 
d’une des structures basées 
sur le site.
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UEMOA

L'offre de crédit bancaire a le plus progressé en 2021 au Togo
Au Togo, le volume de crédits placés par les 

banques est resté assez modeste, mais le pays 
fait la course en tête pour ce qui est du rythme 

de progression. Par ailleurs, on note aussi que la part 
des prêts remboursables sur du moyen et long terme 
s’est aussi accrue. Le Togo est le pays de l'Union éco-
nomique et monétaire ouest-africaine (UEMOA) où le 
volume de nouveaux crédits accordés par les banques 
commerciales à leurs clientèles a le plus progressé en 2021. Selon de récents indicateurs 
publiés par la Banque centrale de cette sous-région (BCEAO), les nouveaux crédits mis 
en place dans ce pays ont évolué de 32 % sur la période évaluée, atteignant 813 milliards 
FCFA (1,3 milliard $). Le deuxième de ce classement est le Burkina Faso (+24 %), suivi 
du Bénin (+19 %) et du Mali (+15,7 %). C'est la plus forte progression pour des crédits 
mis en place dans le pays depuis 2017, selon des calculs de l'Agence Ecofin. En 2020, cet 
indicateur s'était inscrit en baisse de 7 %, certainement à cause des restrictions imposées 
en réponse à la Covid-19, et qui ont induit une baisse de l'activité économique. La BCEAO 
ne commente pas particulièrement cet indicateur. Mais on peut noter que peut-être en 
raison de la sortie progressive de la Covid-19, il y a eu une tendance pour les banques 
actives au Togo à soutenir les entrepreneurs et les grandes entreprises, qui ont collective-
ment reçu 567 milliards FCFA de nouveaux crédits mis en place, avec notamment pour 
les entreprises individuelles, des taux d'intérêt qui sont passés de 9,8 % en 2019, à 9,58 % 
en 2020, puis finalement à 8,3 % en 2021. Aussi, on peut noter que plus généralement, les 
banques ont été plus confiantes à l’égard de la clientèle. 354,7 milliards FCFA de crédits 
placés sont remboursables sur des périodes allant de 2 à 10 ans. Ce chiffre est en hausse 
de 44 %, en comparaison avec celui de la même période en 2020. Par secteur, celui du 
logement a été le grand gagnant de la bonne dynamique du secteur bancaire. Près de 400 
milliards FCFA de crédits placés en 2021 au Togo ont servi à l'habitation.

Tchad 

La production cotonnière attendue à 135 000 tonnes en 2022/2023
 

Au Tchad, la récolte de coton devrait se 
chiffrer à 135 000 tonnes durant la saison 
2022/2023 contre un stock prévu initiale-

ment à 175 000 tonnes. C’est ce qu’a indiqué Ibra-
him Malloum, secrétaire général du commerce et 
de la communication de la Société cotonnière Co-
tontchad SN. Cette correction à la baisse est liée à 
des conditions météorologiques défavorables qui 

ont frappé l’appareil de production. A la sécheresse ayant sévi vers la mi-mai, ont suc-
cédé vers juillet, des pluies abondantes qui ont inondé les champs. Selon M. Malloum, la 
superficie non récoltable de coton s’élève à plus de 33 000 hectares. Pour rappel, le Tchad 
est le second producteur de coton d’Afrique centrale derrière le Cameroun.  

●● Eco-Inter

miers prix par exemple. »

Des antivols pour des 
produits de coiffures, 
de bébés ou dans les 

magasins de bricolage

Le plus étonnant pour cet 
associé de l’entreprise fa-
miliale est les demandes des 
clients. « Je n’aurais jamais 
imaginé équiper des maga-
sins bio, de bricolage ou des 
pharmacies, lance-t-il. J’ai 
même mis des pièges pour 
des produits de coiffure et 
même pour bébés. Et les 
propriétaires ne demandent 
pas un équipement antivol 
pour le plaisir, à 35.000 eu-
ros l’installation. » Pour le 
responsable des achats, ce 
genre d’investissement est 
« forcément rentable car la 
démarque coûte très cher ». 
Et dans tous les cas : « Ça 
dissuade les personnes mal 
intentionnées », assure-t-il. 
C’est ce que pense Miranda 
Di Lorenzo, déléguée syn-
dicale centrale UD-CGT 
commerce à Nice, qui 
réclame davantage de per-
sonnels, notamment à la 
sécurité. « Il y a de moins 
en moins d’agents, s’ex-
clame-t-elle. Et ce n’est pas 
aux employés des caisses 
de gérer ces problèmes. 
D’autant plus qu’avec le 
libre-service, on est encore 
plus exposé aux vols. » 
Pour elle, avec la période 
des fêtes de fin d’année, « 
ça va s’amplifier ». « On 
va être obligé de faire très 
attention à des produits 
comme le saumon ou le foie 
gras », dit cette employée 
de Monoprix. Elle ajoute : « 
On est déjà 20 % plus cher 
que le reste des supermar-
chés, donc avec l’inflation, 
ça devient très difficile pour 
certains. Ce sont d’ailleurs 
les habitués du magasin qui 
commettent le plus de vols 
chez nous. »

20munites

Inflation

« Les demandes d’équipement antivols des supermarchés ont explosé »

Ecofin du 06 Décembre 2022

Les personnes qui 
volent dans les su-
permarchés ne sont 

pas « celles qu'on pense du 
profil type », d'après un spé-
cialiste dans le domaine de 
la sécurité de la grande dis-
tribution (Illustration. Les 
personnes qui volent dans 
les supermarchés ne sont 
pas « celles qu'on pense 
du profil type », d'après un 
spécialiste dans le domaine 
de la sécurité de la grande 
distribution (Illustration. 
D’après les derniers chiffres 
du ministère de l’Intérieur, 
les plaintes pour des vols à 
l’étalage ont d’ailleurs aug-
menté de 17 % entre janvier 
et août 2022 par rapport à la 
même période l’an dernier. 
A Nice, plusieurs enseignes 
du centre-ville assurent 
qu’il y a « de plus en plus 
de vols » sur les produits 
de base même si « ça a tou-
jours existé ».
Selon Thierry Cremer, spé-
cialiste de la sécurité de la 
grande distribution, « les 
demandes d’équipement 
en matière de protection 
antivols n’ont jamais été 
aussi nombreuses ». « Les 
demandes d’équipement 
en matière de protection 
antivols n’ont jamais été 
aussi nombreuses », lance 
Thierry Cremer, associé de 
l’entreprise familiale Smob, 
présente dans le marché 
de la grande distribution 
depuis plus de vingt ans 
dans le quart sud-est de la 
France. Ce responsable des 
achats l’assure, ses ventes 
« ont explosé ». « La dé-
marque dans les supermar-
chés a toujours été un fléau 
pour les supermarchés et 
la crise inflationniste que 
nous connaissons ne fait 
qu’empirer le phénomène 
», ajoute-t-il. Selon les der-

niers chiffres du ministère 
de l’Intérieur, les plaintes 
pour des vols à l’étalage 
ont d’ailleurs augmenté 
de 17 % entre janvier et 
août 2022 par rapport à la 
même période l’an dernier. 
A Nice, plusieurs enseignes 
du centre-ville assurent 
qu’il y a « de plus en plus 
de vols » sur les produits 
de base même si « ça a tou-
jours existé ».

La viande et le poisson, 
les denrées les plus 

volées
« On avait l’habitude de 
mettre des antivols sur 
des bouteilles d’alcool ou 
des consoles, pas sur de la 
viande ou du poisson », dé-
veloppe le spécialiste dans 
le domaine. Différentes de 
celles qui sont évidentes 
pour le client, les protec-
tions antivols des produits 
alimentaires sont, quant 
à elles, des « pièges invi-
sibles », dévoile Thierry 
Cremer qui ne peut pas « 
en dire trop » sur ses tech-
niques pour ne pas informer 
« les potentiels voleurs ». 
D’après lui, « ce type de 
marchandise a toujours été 
volé ». Ce qui a changé, 
« c’est le profil type de ce 
qu’on pense d’un voleur ». 
Il illustre : « Il y a beaucoup 
de personnes âgées, dont on 
aurait aucun doute sur leur 
bonne foi, mais qui ont une 
petite retraite et se mettent 
à voler une escalope. » 
Selon les retours qu’il a 
en ce moment, les denrées 
alimentaires les plus volées 
seraient les viandes et les 
poissons. « C’est le gérant 
du magasin qui décide où 
il va mettre ces antivols, 
avance-t-il. Comme ça a 
un certain prix, il ne va pas 
s’amuser à en mettre sur 
tous les produits. Il ne va 
pas investir sur un piège an-
tivol pour des biscuits pre-

Coton

Les subventions globales ont atteint en 2021/2022, leur plus bas niveau depuis 10 ans
 

Dans le monde, les subventions à l’agriculture 
représentent un poste de dépenses important 
pour plusieurs pays. Parmi les produits les 

plus concernés par ces aides publiques figurent des 
cultures destinées à l’export comme le sucre et le co-
ton.  Dans le monde, les aides gouvernementales au 
secteur du coton se sont chiffrées à 3,52 milliards $ 
durant la campagne 2021/2022. C’est ce qu’estime le 
Comité consultatif international du coton (ICAC) dans un communiqué publié au début 
du mois de décembre. Cette enveloppe est en baisse de 57 % par rapport au montant en-
registré un an plus tôt (8,29 milliards $) et marque le plus faible soutien public au secteur 
en 10 ans. L’aide moyenne par livre de fibre produite a aussi chuté à 9,3 cents contre 22,5 
cents un an plus tôt. Selon l’ICAC, cette tendance confirme l’hypothèse selon laquelle 
les aides au coton diminuent lorsque les prix du marché sont élevés. L’indice A de Cot-
look a en effet, en 2021/2022, atteint 131,68 cents pour la livre (0,45 kg), soit le second 
plus haut niveau de l’histoire, avec la reprise économique qui a ravivé la demande en 
matières premières et ainsi soutenu les cours de la fibre après la pandémie de Covid-19. 
Si globalement, les aides ont fortement baissé chez tous les principaux fournisseurs de 
la fibre, elles sont restées importantes en Inde qui occupe désormais la première place 
mondiale avec 1,92 milliard $. Pendant ce temps, les USA et la Chine accordaient res-
pectivement 793 et 300 millions $ de soutien soit des baisses de 28 % et de 92 % d’une 
année sur l’autre. Du côté du continent africain, le Mali et le Burkina Faso ont débloqué 
respectivement 29 millions $ et 21,6 millions $ en 2021/2022. S’agissant du bilan de 
ladite campagne, l’ICAC indique que la production de fibre a atteint 25,4 millions de 
tonnes, soit une hausse de 4 % d’une année sur l’autre alors que la consommation a 
grimpé à 25,7 millions de tonnes.



7L’économiste

PREMIER QUOTIDIEN ECONOMIQUE DU BENIN

LE JOURNAL DES DECIDEURS

2303 du Mercredi 07 Décembre 2022

●● Eco-Bourse

BOA CAPITAL SECURITIES

Siège  BOA Benin, 
Boulevard de France

Tel : (229) 
21315343/64182121

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

 Boulevard Saint Michel
Immeuble Agence BIIC Dantokpa
01 BP. 7700 Cotonou
Tél. +229 21324875
Tél. +229 21324876

sgibfs@biic-financialservices.com

Société de gestion et d’intermédiation
BIIC Financial Services

BRVM 10 158,27

Variation Jour 0,80 %

Variation annuelle 3,10 %

BRVM Composite 192,36

Variation Jour 0,74 %

Variation annuelle -4,90 %

BULLETIN OFFICIEL DE 
LA COTE

N° 233 mardi 6 décembre 2022 Site : www.brvm.org

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 5 790 087 919 638 0,74 %

Volume échangé (Actions & Droits) 161 689 134,96 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 306 206 399 168,91 %

Nombre de titres transigés 40 0,00 %

Nombre de titres en hausse 18 12,50 %

Nombre de titres en baisse 10 -37,50 %

Nombre de titres inchangés 12 50,00 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 8 806 716 400 013 0,02 %

Volume échangé 2 223 -97,78 %

Valeur transigée (FCFA) 22 248 742 -97,72 %

Nombre de titres transigés 6 200,00 %

Nombre de titres en hausse 5 400,00 %

Nombre de titres en baisse 0 -100,00 %

Nombre de titres inchangés 1

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

ORAGROUP TOGO (ORGT) 3 010 7,50 % -28,16 %

SERVAIR ABIDJAN CI (ABJC) 1 460 7,35 % -16,57 %

AIR LIQUIDE CI (SIVC) 750 7,14 % -16,20 %

SETAO CI (STAC) 1 220 7,02 % 67,12 %

SITAB CI (STBC) 5 300 6,85 % -14,24 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SICOR CI (SICC) 6 000 -3,23 % 17,19 %

BERNABE CI (BNBC) 2 050 -2,38 % -5,75 %

SMB CI (SMBC) 6 610 -2,07 % -4,20 %

TRACTAFRIC MOTORS CI (PRSC) 2 940 -2,00 % -30,00 %

BANK OF AFRICA NG (BOAN) 5 500 -1,79 % 7,84 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 96,76 0,96 % -12,12 % 20 524 56 272 690 26,47

BRVM - SERVICES PUBLICS 4 454,28 0,36 % 1,21 % 11 583 117 975 840 8,22

BRVM - FINANCES 15 71,76 0,94 % -6,96 % 102 648 86 061 654 6,81

BRVM - TRANSPORT 2 319,03 4,70 % -48,72 % 19 365 24 062 100 5,08

BRVM - AGRICULTURE 5 283,02 0,80 % 16,32 % 1 599 13 851 480 5,51

BRVM - DISTRIBUTION 7 362,61 0,11 % -11,00 % 4 895 6 671 085 26,30

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 505,34 7,02 % 67,12 % 1 075 1 311 550 14,65

BRVM - PETITES CAPITALISATIONS - - - - - - -

INDICES SECTORIELS 

Définitions
Volume moyen annuel par  séance 
             

Valeur moyenne annuelle par séance
       

Ratio moyen de liquidité 
Ratio moyen de satisfaction   
                  

Ratio moyen de tendance 
Ratio moyen de couverture                  

= Volume annuel échangé / nombre de séances
= Valeur annuelle échangée / nombre de séances
= Moyenne des ratios de liquidité (Titres échangés / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de satisfaction (Titres échangés / Volume des ordres d'achat)
= Moyenne des ratios de tendance (Volume des ordres d'achat / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de couverture (Volume des ordres de vente / Volume des ordres d'achat) 

Taux moyen de rotation 
               

PER moyen du marché 
                  

Taux de rendement moyen
           

Taux de rentabilité moyen 
       

Prime de risque du marché         

= moyenne des taux de rotation des actions cotées (volume transigé/capi flottante)
= moyenne des PER des actions cotées ayant un PER positif
= moyenne des taux de rendement des actions cotées ayant distribué un dividende
= moyenne des taux de rentabilité des actions cotées
= (1 / le PER moyen du marché) - le taux de référence actuel des emprunts d'Etat 

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

PER moyen du marché 7,55

Taux de rendement moyen du marché 7,84

Taux de rentabilité moyen du marché 9,55

Nombre de sociétés cotées 45

Nombre de lignes obligataires 109

Volume moyen annuel par séance 992 599,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 911 432 902,11

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

Ratio moyen de liquidité 3,82

Ratio moyen de satisfaction 15,36

Ratio moyen de tendance 401,80

Ratio moyen de couverture 24,89

Taux de rotation moyen du marché 0,02

Prime de risque du marché 7,34

Nombre de SGI participantes 26

BRVM - BOURSE REGIONALE DES VALEURS MOBILIERES
BRVM - Société Anonyme au capital de 3.062.040.000 CFA - RC : CI - ABJ - 1997 - B - 208435 - CC : 9819725 - E

Siège Social : Abidjan - CÔTE D'IVOIRE. Adresse : 18,Rue Joseph ANOMA (Rue des Banques) - Abidjan
Tél : +225 20 32 66 85 / 86, Fax : +225 20 32 66 84, Mail : brvm@brvm.org, Site Web : www.brvm.org
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●● Eco-Message
Jours du marché Dantokpa 

"

D R

C. Kpédjo

Départements Lieux Noms Jours

Alibori Malanville Malanville dimanche

Ségbana Ségbana dimanche

Bérébouaye Bérébouaye samedi

Malanville Malanville samedi

Karimama Karimama vendredi

Matéri Matéri jeudi

Tanguiéta Tanguiéta lundi

Cobly Cobly mercredi

Gaouga Gaouga mardi

Kassoua Kassoua mardi

Mono Grand-Popo Grand-Popo mardi

Agoué Agoué mercredi

Zou Djalloukou Djalloukou dimanche

Massi Massi dimanche

Agouna Agouna mardi

Ikèmo n Ikèmon mercredi

Les marchés locaux qui s’animent  par huitaine
Borgou Gogounou Gogounou dimanche

Bembéréké Bembéréké jeudi

Kalalé Kalalé jeudi

Tchaourou Tchaourou lundi

Tchikandou Tchikandou mardi

Fô-Bouré Fô-Bouré mercredi

Sokka Sokka mercredi

Parakou Azeke samedi

N’Dali N’Dali samedi

Dunkassa Dunkassa vendredi

Collines Ouèdèmè Ouèdèmè dimanche

Ouessè Ouessè jeudi

Gobada Gobada lundi

Savè Savè lundi

Tchetti Tchetti lundi

Glazoué Glazoué mercredi

Lahotan Lahotan mercredi

Donga Bénin Bénin jeudi

Tokotoko Tokotoko lundi

Prix des produits hydrocarbures et gaz

Produits Unité de mesure Prix (en 
FCfa)

Essence 1l 600

Pétrole 1L 851

Gasoil 1L 668

Mélange 1L 615

Gaz domestique 6kg (petite bouteille) 4770

12,5kg (moyenne bouteille) 9900

18kg (grande bouteille) 14.300

Huile à moteur (essence) Bidon (1L) 2.900

Bidon (4L) 9.590

Huile à moteur (diésel) Bidon de 4Littres 10.535

Huile à moteur (Atf boîte 
automatique)

2littres 6.320

Huile à moteur (à pont EP 90) 2Littres 6.130

Huile à moteur en vrac 1Littre 2.265

Huile à moteur diesel 1Littre 2.165

Huile à 2 temps en vrac 1L 1.635

Graisse 0,400g 2.940

Eau distillée 1,5L 850

Eau de refroidissement Bidon (1,5L) 1.600

Bidon (5L) 5.000

Electrolyte 5L 4.000

E140 en vrac 1L 2.175

E140 camion et 4X4 Bidon de 2L 6.295

Source : Station « JNP» Mardi 06 Décembre 2022

Prix des produits de première nécessité 
appliqués dans les marchés

produits Unité de mesure Prix (en FCfa)

Maïs Tongolo 250

Mil Tongolo 350/400

Gari ordinaire Tongolo 350

Gari fin Tongolo 400

Haricot rouge Tongolo 650

Haricot blanc Tongolo 700/800

Arachide décort. Gros grains Tongolo 800

Piment vert (gbataki) Tongolo 500

Tomate fraiche Grand Panier 40.000/50.000

Oignon  p m g Panier (40) 1500/2000/3000

Farine de cossette d’igname Tongolo 1000

Sésame qualité supérieure Tongolo 1000

Sel marin local Tongolo 350

Sel marin importé Tongolo 350

Sucre en morceau Paquet 600

Sucre en poudre 1kg 500

Riz ordinaire Tongolo Entre 500 et 900

Huile d’arachide locale 1litre 1400

Huile végétale importée 1litre 1700

Huile rouge locale 1,5litre 1000

Igname ordinaire Tas 3500

Igname à piler Tas 4500

Savon palmida 1pain 200

Lait concentré sucré BB et autres  250g 400/500

Lait concentré sucré Jago Plus d’1kg 1200

Lait concentré non sucré Peak 250g 450

Sardine à huile 250g 500

Couscous Sipa 500g (en sachet) 850

Spaghetti Matanti 250g/500g (en sachet) 300/450

Coquillette Maman et autres 250g/500g (en sachet) 300/450

Concentré de tomate 150g/250g/1kg 125/275/450/1900

Banane Régime Entre 3000 et 4000

Œuf Plateau 2400/2600
Source : Quotidien l’Economiste du Bénin, fait le 06/12/ 2022

Décembre 2022

Jeudi 1 Décembre 2022

Mardi 6 Décembre 2022

Samedi 10 Décembre 2022

Mercredi 14 Décembre 2022

Dimanche 18 Décembre 2022

Jeudi 22 Décembre 2022

Dimanche 25 Décembre 2022

Mercredi 28 Décembre 2022

Devises 
étrangères

Franc CFA 

(1Xof)
Dollar (USD) 652,73

Euro 655,95

Livre Sterling 
(GBP - Grande 
Bretagne) 

775,87

Naira (NGN - 
Nigeria) 

1,57

Cedi (GHS - 
Ghana)

80,69

Rand (ZAR – 
Afrique du Sud)

38,18

Yen (JPY) 4,7

Yuan (CNY) 97,15

Rouble russe 
(RUB)

10,44

Franc Suisse 
(CHF)

665,26

Franc Guinéen 
(GNF)

0,07

Roupie indienne 
(INR)

8,2

Droits de tirage 
spéciaux (FMI)

856,57

Or (XAU) 1131857,00

Argent (XAG) 12480,68

Taux de change 

Cours des matières Premières  Mardi 06 Décembre 2022
Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or

XAU/USD

Argent

Cuivre

Platine

Palladium
Pétrole brut WTI

Pétrole Brent

Gaz naturel
Fioul
Essence RBOB
Gasoil Londres
Aluminium
Zinc

Nickel
Cuivre

Blé américain
Riz Paddy
Maïs américain
Soja américain
Huile de Soja 
américaine
Farine de soja
Coton américain
Cacao américain
Café US C
Café de Londres
Sucre américain
Jus d’orange
Bétail
Porc

Bovins d’engraissement
Bois de construction

Avoine

Quelques pharmacies à Cotonou 

20:30:32

20:30:32

20:30:32

20:30:23

20:30:09

20:24:40

20:30:32

20:30:31

20:30:32
20:30:31
20:30:31
20:30:31
19:21:50
19:29:05

19:28:59

19:30:00

20:19:01

20:20:03
20:20:08
20:19:56

20:19:56

20:20:03
20:20:03
19:29:00
19:30:05
18:30:04
18:59:00

20:00:02
20:04:57
20:04:56
20:05:06

20:17:10

20:19:45

+0,30%

+0,16%

+2,60%

+0,90%

-0,67%

+3,93%

+2,83%

+2,29%

+3,58%
-0,43%
+1,57%
+3,47%
+1,72%

+3,35%

-2,01%

+0,67%

+5,94%

+2,79%
+3,51%
+0,61%

-0,79%

+0,87%
+3,80%
+1,17%
+5,32%
+2,76%

+2,71%
+4,85%
+0,85%
+3,23%
+0,47%
+0,01%

+2,81%

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022

Juin 2022
Juin 2022
Août 2022
Juill 2022

1.813,66

1.814,84

21,547

4,2127

924,45

1.993,03

111,70

114,11
7,937

3,9043
4,0201

1.095,50
2.836,00
3.606,50

26.715,00

9.292,00

1.247,50

17,855
808,40

1.656,12

83,13

412,85
150,72

2.498,00
225,28

2.088,00
19,69

175,15
133,20
104,00

167,30

769,80

626,10

+5,46

+2,86

+0,546

+0,0377

-6,25

+75,33

+3,07

+2,56
+0,274

-0,0169
+0,0623

+36,75
+48,00

+117,00

-547,00

+61,50

+70,00

+0,485
+27,40
+10,12

-0,66

+3,55
+5,52

+29,00
+11,38
+56,00

+0,52

+8,10
+1,13
+3,25

+0,77

+0,10

+17,10

Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or Août 2022 1.731,95 -10,35 -0,59% 21:17:03

XAU/USD 1.733,77 -8,57 -0,49% 21:17:32

Argent Sept 2022 19,067 -0,169 -0,88% 21:17:11

Cuivre Sept 2022 3,4242 -0,0978 -2,78% 21:17:32

Platine Oct 2022 857,90 -24,90 -2,82% 21:17:32

Palladium Sept 2022 2.137,50 -19,10 -0,89% 21:17:01

Pétrole brut WTI Août 2022 103,61 -1,18 -1,13% 21:17:32

Pétrole Brent Sept 2022 106,57 -0,45 -0,42% 21:17:32

Gaz naturel Août 2022 6,429 +0,395 +6,55% 21:17:14

Fioul Août 2022 3,7730 +0,1001 +2,73% 21:17:28

Essence RBOB Août 2022 3,4612 +0,0141 +0,41% 21:17:28

Gasoil Londres Août 2022 1.123,00 +49,50 +4,61% 21:17:26

Aluminium 2.380,00 -72,00 -2,94% 19:25:38

Zinc 3.049,50 -32,00 -1,04% 19:27:17

Nickel 21.880,00 +132,50 +0,61% 19:55:12

Cuivre 7.611,00 -179,00 -2,30% 19:30:02

Blé américain Sept 2022 855,30 -35,70 -4,01% 20:20:06

Riz Paddy Sept 2022 16,532 +0,077 +0,47% 20:20:06

Maïs américain Sept 2022 635,00 +1,75 +0,28% 20:19:59

Soja américain Août 2022 1.519,12 +6,12 +0,40% 20:19:57

Huile de Soja américaine Déc 2022 61,28 +0,79 +1,31% 20:19:56

Farine de soja Déc 2022 400,10 -3,60 -0,89% 20:20:06

Coton américain Déc 2022 94,88 -0,75 -0,78% 20:20:01

Cacao américain Sept 2022 2.378,00 +60,00 +2,59% 19:29:00

Café US C Sept 2022 212,92 -7,53 -3,42% 19:30:04

Café de Londres Sept 2022 1.968,00 -2,00 -0,10% 18:30:07

Sucre américain Oct 2022 18,92 -0,10 -0,53% 18:59:00

Jus d’orange Sept 2022 164,18 +0,63 +0,39% 20:00:07

Bétail Août 2022 136,30 +2,35 +1,75% 20:04:59

Porc Juill 2022 113,18 +0,32 +0,29% 20:04:57

Bovins d’engraissement Août 2022 174,96 +2,48 +1,44% 20:05:04

Bois de construction Juill 2022 663,00 +4,00 +0,61% 20:39:44

Avoine 486,10 +1,90 +0,39% 20:19:17
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●● Eco-Message

●●
●●

Cette journée sera relativement calme, marquée sur-
tout par la nécessité de remettre de l'ordre dans vos 

finances, d'accumuler des biens et de préparer matériellement 
votre avenir. Evitez cependant de lâcher la proie pour l'ombre 
et d'hypothéquer le présent sous le prétexte d'assurer vos vieux 
jours.

Votre esprit sera principalement axé sur le gain. En 
effet, cet aspect de Pluton, qui a trait aux biens et à la fortune, 
favorisera un renouveau d'appétit pour la richesse et la posses-
sion. Votre flair pour les bonnes affaires, petites ou grandes, se 
développera et s'affinera. Vous saurez apprécier avec lucidité les 
possibilités de bénéfices dans le domaine de la spéculation et des 
opérations boursières ou commerciales.

Votre équilibre budgétaire sera protégé par Sa-
turne. Un coup de chance incroyable est d'ail-

leurs possible. Si vous faites partie des heureux élus qui ont droit 
à une bonne surprise, restez quand même prudent : placez cet 
argent au lieu de le dépenser.

La réussite matérielle fera partie des dons 
que vous prodiguera aujourd'hui Mars. Vous 

pourriez emporter une excellente affaire financière ou gagner une 
somme conséquente à un jeu de hasard ; n'oubliez pas de consul-
ter votre nombre de chance.

La planète Saturne en bel aspect vous permettra de 
vous sentir bien dans votre peau et de connaître la 
joie de vivre. Il faudra pourtant vous garder d'une 

certaine euphorie et d'un optimisme béat, qui pourraient vous pous-
ser au laisser-aller. Vous devrez surtout résister à l'impulsion de 
dépenser, d'acheter des quantités de choses qui ne se révéleront 
pas indispensables. Prenez note de cet avertissement de Benjamin 
Franklin : "Si vous achetez ce qui est superflu, vous vendrez bien-
tôt ce qui est nécessaire".

Vous aurez la possibilité de réaliser des transactions financières 
profitables, et vous entendrez profiter de cette 
possibilité au lieu de ne penser qu'à faire la fête. 
Vous serez aussi en mesure de régler aujourd'hui 

une affaire litigieuse qui traînait depuis longtemps.

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Si vous vous laissez aller à de folles dépenses, 
vous serez aussitôt dans une impasse. Astrei-

gnez-vous à faire des économies et à gérer votre budget 
avec rigueur. Vous allez bientôt traverser une période de 
vaches maigres.

Soyez tout particulièrement prudent au-
jourd'hui en ce qui concerne le domaine 

financier, où votre jugement ne sera pas toujours excellent. 
Evitez d'engager des sommes trop importantes par rapport 
à vos moyens dans des affaires dont vous n'êtes pas abso-
lument sûr de l'issue. Vigilance également dans le domaine 
immobilier : un contrat peut ne pas être très net et laisser la 
porte ouverte à d'épineux problèmes juridiques.

Mercure en cette configuration va vous 
souffler d'excellentes idées pour améliorer votre niveau 
de vie ou pour rentabiliser vos économies. Prenez rendez-
vous avec votre banquier ; vous pourrez alors, grâce à ses 
conseils, tirer un bon parti de vos intuitions. Pluton pourra 
vous valoir une bonne surprise ; mais il vous faudra réagir 
rapidement pour profiter de l'occasion qui s'offrira à vous.

Mettez à présent de l'ordre dans vos affaires 
pécuniaires et faites vos comptes de manière 

à ne pas être pris ensuite au dépourvu. Une petite rentrée 
financière n'est pas impossible aujourd'hui. Mais ne vous 
lancez pas aussitôt dans des dépenses inutiles, faites plutôt 
fructifier vos fonds !

Journée délicate financièrement. Faites le dos rond et at-
tendez en espérant des jours meilleurs, qui ne 
sauraient tarder. Ne vous laissez pas entraîner 
par votre impatience, car vos coups de tête vous 

feraient tomber dans le vide.

Un petit voyage serait agréable actuellement et il vous 
détendrait tout en vous permettant de réaliser 
l'un de vos buts. Attention cependant de ne pas 

vider votre compte en banque ! Pour une fois, prenez les 
conseils de professionnels avisés, d'amis discrets, voire de 
votre bien-aimé... Les affaires d'argent sont délicates de nos 
jours !

Bélier

Cancer 

Lion 

Gémeaux 

Taureau 

Vierge 
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DATE       EVENEMENTS LIEUX ORGANISATEURS/CONTACTS
8e sommet international de l'innovation dans 
la finance

Sommet Finance en commun 2022

6e Conférence des Ministres Africains 
Chargés de l'Etat Civil

Rendez-vous international de la tech

Foire commerciale internationale

Foire commerciale intra-africaine

Sommet des start-up émergentes 
Afrique-Europe

19 octobre 2022

19-20 octobre 2022

24-28 Octobre 2022

1er au 4 novembre 
2022

5-13 novembre 2022

21-27 novembre 
2023

28-29 novembre 
2022

Syndey, 
Australie

Abidjan, Côte 
d’Ivoire

A d d i s - A b e b a , 
Éthiopie

Lisbonne

Maurice
(+ 230) 270 1450 / 
(+ 230) 5806 8848

Abidjan, Côte 
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Paris

fintechsummit.com.au
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emergingvalley.co
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●● Eco-Une

Relance des activités des entreprises

NSIA Banque Bénin SA obtient 18,5 Milliards FCFA de la BOAD
Le Conseil d’Administration de la Banque Ouest Africaine de Développement 
(BOAD) a tenu sa 133ème session ordinaire, sous la présidence de Serge EKUE, 
Président du Conseil d’Administration, Président de la BOAD. C’était le vendredi 02 
décembre 2022 à Niamey au Niger.

●● Abdul Wahab ADO

La BOAD  vient de 
voler au secours du 
secteur privé au Bé-

nin. Au terme de sa 133ème 
session ordinaire, les admi-
nistrateurs de la BOAD 
ont approuvé en faveur de 
NSIA Banque Bénin SA 
un prêt subordonné dont le 
montant de l’opération est 
de 18,5 Milliards FCFA. 
La BOAD, institution com-
mune de financement du 
développement des Etats de 
l’Union Monétaire Ouest 
Africaine (UMOA) mise 
en place en faveur de NSIA 
Banque Bénin SA cette 
ligne de refinancement dans 
le cadre du programme de 
relance des activités des 
entreprises de l’UEMOA, 
suite à la crise sanitaire liée 

à la Covid-19 et d’un prêt 
subordonné. Le communi-
qué final de la 133ème ses-
sion ordinaire mentionne 
que le montant de l’opéra-
tion s’élève à 18,5 Milliards 
FCFA. Il faut préciser que 

d’autres financements ont 
été octroyés aux économies 
des pays ouest africains lors 
de la session ordinaire de 
la BOAD. Le montant des 
engagements est de 109,5 
milliards FCFA.

Revalorisation des salaires au Bénin 

La levée du suspense attendue ce jour 
Le Président de la République, Patrice Talon a rencontré  ce mardi 06 Décembre 
2022 les secrétaires généraux des confédérations syndicales et les responsables des 
organisations patronales. Au cœur des échanges, la revalorisation des salaires et du 
Salaire Minimum Interprofessionnel Garanti (SMIG). 

●● Maribelle EKAGNON (Stag)

Les échanges se sont 
tenus entre les secré-
taires généraux des 

confédérations syndicales 
et des responsables des or-
ganisations patronales et le 
Chef de l’Etat Patrice Talon 
au Palais de la Marina, mar-
di 6 décembre 2022. Sur la 
revalorisation des salaires 
des fonctionnaires, sujet au 
centre des échanges, il n’y 
a pas eu d’annonce. Ce sont 
les conclusions des travaux 
de la Commission mise en 
place par le gouvernement 
dans le cadre de la revalo-
risation qui ont été présen-
tées aux centrales syndi-
cales et aux représentants 
du patronat. Le Président 
Patrice Talon entend sou-
mettre les propositions de 
la Commission à l’arbitrage 
des partenaires sociaux. 
C’est à l’issue du Conseil 
des ministres, ce mercredi 7 
décembre 2022, que les tra-
vailleurs seront fixés quant 
au niveau de relèvement 
des salaires. Selon les infor-
mations, les salaires vont 
connaître une augmentation 
de 30% pour certaines caté-
gories de fonctionnaires et 
20% pour d’autres. Les tra-
vailleurs dont le salaire est 
proche du Salaire Minimum 
Interprofessionnel Garanti 

(SMIG) connaîtront une 
augmentation de 30%.
S’exprimant à la rencontre, 
le chef de l’Etat Patrice 
Talon a indiqué : « Nous 
nous étions promis nous 
revoir en novembre, mais 
le temps qu’on s’est donné 
pour rendre la copie n’a pas 
suffi. Mais mieux vaut tard 
que jamais. Nous avons été 
rattrapés tous par les pro-
blèmes auxquels le monde 
est confronté. Nous devions 
nous rassurer que la situa-
tion globale, notre situa-
tion propre ne nous mettrait 
pas en difficulté durable-
ment et il a fallu analyser 
notre situation propre et la 
situation du monde avec 
attention pour faire les pro-
jections nécessaires avant 
de nous engager dans la 
dernière ligne droite des 
propositions à faire pour le 
relèvement des salaires des 
agents publics ; des choses 
qui,  une fois arrêtées, déci-
dées et mises en œuvre, on 
ne peut plus faire demi-tour. 
Et nous avons convenu de 
vous faire le point, présen-
ter ce qui a été possible de 
retenir, vous le soumettre, 
recevoir vos suggestions 
et voir dans quelle mesure 
nous trouverons bien soit 
un consensus avant de sou-
mettre tout cela au grand 
jury de demain, mercredi, 
conseil des ministres. Vous 

savez très bien que nous 
sommes confrontés, l’Etat, 
nous tous ensemble, et prin-
cipalement l’équipe gouver-
nementale qui a la charge 
de gérer ; pour l’intérêt gé-
néral, nos ressources à nous 
tous pour faire face à tous 
nos problèmes, problème 
d’infrastructures, problème 
de formation, problème de 
santé, problème de sécurité, 
problème d’emploi, mais 
comme tout cela n’exclut 
pas le quotidien de chacun, 
le pain  quotidien,  il est tout 
à fait normal, que dans l’as-
siette pour la répartition des 
ressources publiques nous 
tenions compte de ce que 
il faut faire pour améliorer 
le quotidien de chacun sans 
renoncer à ce qui concerne 
notre vie à nous tous et qui 
détermine notre évolution 
et la sortie de la pauvreté. 
Il y a des investissements 
si on ne les fait jamais, nos 
enfants, nos petits-enfants, 
nos arrières petits-enfants 
vivrons le même sort que 
nous, une pauvreté sans fin 
».
Il faut préciser que le Jeudi 
8 décembre au Palais des 
gouverneurs, le chef de 
l’Etat donnera des préci-
sions aux travailleurs dans 
son discours sur l’état de la 
Nation devant les députés 
de la 8è législature.

Bénin Showbiz Awards 2022

Reini B, « Meilleur artiste de la Diaspora », 
une révélation du Bénin artistique au monde
Le samedi 03 décembre 2022 s’est tenue à Cotonou, la cinquième édition des 
Bénin Showbiz Awards (BSA). Plus grand rendez-vous annuel de sacre des meilleurs 
artistes béninois de par le monde, a distingué la jeune et talentueuse Reini B, voix 
d’or qui fait la fierté du Bénin dans la diaspora. Ce trophée vient une fois encore 
reconnaître les mérites de la jeune artiste.  

●● Falco Vignon

« Aux âmes bien nées, 
la valeur n’attend 
point le nombre des 

années ». La jeune artiste et 
instrumentiste Bénino-nigé-
riane, Reini B vient une fois 
encore de le confirmer. Dis-
tinguée aux Bénin Show-
biz Awards (BSA) édition 
2022, c’est une nouvelle 
confirmation du talent de 
l’artiste Reini B qui porte 
haut le drapeau béninois et 
au-delà, la culture africaine 
sur tous les continents. 
D’année en année, l’artiste 
convainc par sa capacité à 
tenir de grandes scènes hors 
du continent. D’ailleurs, la 
décoration intervient à un 
moment où l’artiste est en 
pleine tournée à l’interna-
tional. Une preuve palpable 
encore que les organisa-
teurs du BSA ne se sont pas 
trompés et que la distinc-
tion vient à point nommé. 
Jeune artiste chanteuse 
musicienne et compositrice, 
Reini B fait du piano depuis 
l’âge de 9 ans. L’artiste a 
fait également ses armes  au 

sein d’un groupe musical et 
y restera pendant 5ans. Elle 
a égayé diverses scènes 
publiques au Canada et ail-
leurs dans le monde. A 14 
ans Reini B est sélectionnée 
aux côtés de plus 250 autres 
artistes pour prendre part au 
camp de Blues de Montréal 
et au festival international 
de Jazz à Montréal où elle 
a presté face à un public 
dense de plus de 10.000 
visiteurs. Elle a marqué sa 
carrière solo avec le titre 
« The L Word », son tout 
premier. Exporter le Bénin, 
l’Afrique et sa richesse 

culturelle partout dans le 
monde est sa vision et le 
cœur à l’ouvrage, elle y tra-
vaille inlassablement tous 
les jours. A la suite des stars 
comme Angékique Kidjo, 
la jeune béninoise reste une 
fierté béninoise et africaine 
qui, au-delà des BSA doit 
être accompagnée pour de 
plus grands succès. C’est 
nul doute, l’une des artistes 
qui incarne la vision du 
gouvernement du Président 
Patrice Talon de Révéler le 
Bénin culturel et musical au 
monde entier. 

●● Serge EKUE, Président du Conseil d’Administration
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●● Eco-Une
Visite à la zone industrielle de Glo-Djigbé

Des universitaires font immersion dans la GDIZ 
Le Ministre de l’Enseignement supérieur Éléonore Yayi Ladékan et  ses collabora-
teurs ont effectué une visite ce mardi 06 Décembre 2022 sur le site de la zone 
industrielle de Glo-Djigbé. Objectif  était de s’imprégner des mérites de ce site de 
transformation des produits agro-industriels. Les universitaires ont été séduits par les 
réalisations des travaux de la GDIZ.

●● Yêdafou KOUCHÉMIN

Une visite dans les 
ateliers d’une unité 
textile qui confec-

tionne des vêtements de 
haute qualité, puis dans 
une usine ultra moderne de 
transformation de noix de 
Cajou en amande, en phase 
terminale d’installation et, 
le ministre de l’Enseigne-
ment supérieur et sa suite, 
un gratin des recteurs et 
directeurs, s’en trouvent 
séduits. 
Après avoir suivi un ex-
posé sur l’historique de la 
Zone industrielle de Glo-
Djigbé, la délégation a pu 
comprendre les enjeux et 
besoins en formation supé-
rieure pour accompagner les 
actions du gouvernement 
dans le développement et 
la survie de cette zone, qui 
actuellement a recours à la 
main d’œuvre d’expatriés 
pour faire fonctionner les 
unités de production.
Séduits par ce qu’ils ont vu 
sur place dans cette zone 
économique spéciale, le 
ministre Ladékan et sa suite 
ont compris que ce lieu 
est le maillon qui manque 
à la formation : un champ 
d’application des enseigne-
ments dispensés dans les 
universités pour l’acquisi-
tion de compétences. 
Si la délégation est convain-
cue à travers cette visite que 

le personnel dont les entre-
prises ont besoin manque 
au Bénin, les acteurs de la 
formation universitaire ont 
compris qu’il faut créer un 
cadre d’échange pour y re-
médier.
Pendant que les entreprises 
se bousculent pour signer 
avec la Société d'investis-
sements et de promotion 
de l'industrie (Sipi-Bénin) 
pour s’installer dans la 
Zone économique spéciale 
de Glo-Djigbé, qui emploie 
déjà environ 5 mille per-
sonnes, les enseignants du 
supérieur ont souhaité la 
création d’un mécanisme 
pour discuter des besoins 
des entreprises au niveau 
cadres de maîtrise et de 
conception. Cette urgence 
résulte du fait que les appre-
nants sortis des universités 
ne soient pas compétents 
pour être utiles aux unités 
de production installées 
ou en cours d’installation. 
Cette anticipation souhaitée 
vise à proposer des forma-

tions en réponse aux exi-
gences de mains-d’œuvre 
qualifiées. 
Si cette entente n’est pas 
établie, l’absence de mains-
d’œuvre qualifiées pourrait 
compromettre l’avenir de 
la zone économique, qui 
s’appuie actuellement sur 
les expatriés pour certains 
niveaux de compétences. 
Létondji Beheton, Direc-
teur Général Sipi-Bénin 
SA, dira que les discussions 
sont assez avancées avec 
l’Université de Parakou et 
l’Agence de développement 
de l’enseignement profes-
sionnel.
Et à Laurent Gangbès, 
Directeur général de 
l'Agence de Promotion 
des Investissements et 
des Exportations(APIEx) 
d’ajouter que c’est une 
préoccupation existentielle 
pour les deux parties. « 
L’université doit former des 
personnes qui sont adaptées 
à leur société. Si rien n’est 
fait, l’université va dispa-
raître au profit d’écoles ». 
Il ajoute que, ce qui se fait 
dans la zone économique 
est de donner les moyens 
de terrain d’application à 
l’université. Pour lui, l’uni-
versité devrait profiter de 
cette zone économique spé-
ciale pour former des gens 
capables de s’adapter faci-
lement aux réalités.
Il va insister pour faire sa-
voir que le développement 
de cette zone industrielle ne 
peut se faire sans la main-
d’œuvre. Or, il note que 
l’université ne peut avancer 
sans le terrain d’applica-
tion. D’où Laurent Gbang-
bès soutient que l’université 
et cette zone économique 
sont liées.
La zone industrielle de Glo-
Djigbé est une initiative du 
Président de la République 
pour transformer les pro-
duits agricoles et leur  don-
ner de la valeur ajoutée. Il 
est prévu la création d’envi-
ron 300 mille emplois en 10 
ans.

Préservation de la biodiversité au Bénin 

Eco-Bénin mobilise les exploitants forestiers pour des actions productives 
Au Bénin, renverser la tendance actuelle de la perte de biodiversité reste une des 
priorités majeures de l’Ong Eco-Bénin. Dans la suite de ses actions pour l’atteinte 
des objectifs du projet de Facilitation d’Engagement pour la Biodiversité – BIO-
DEV2030, l’organisation a tenu du 05 au 06 décembre 2022, à l’Hôtel du Lac, un 
atelier de dialogue avec les acteurs des filières sylviculture et bois d’œuvre. 

●● Sylvestre TCHOMAKOU

Face aux résultats des 
différentes études 
menées dans le cadre 

du projet BIODEV, lesquels 
travaux ont montré que les 
filières sylviculture et bois 
d’œuvre  contribuent large-
ment au déclin de la biodi-
versité au Bénin, Eco-Bénin 
s’investit à un changement 
de comportement dans le 
rang des acteurs. C’est ce qui 
explique la tenue de l’atelier 
de dialogue avec les acteurs 
des filières sylviculture et 
bois d’œuvre. Initié avec le 
soutien de l’Agence Fran-
çaise de Développement 
(AFD), cet atelier auquel ont 
pris part les acteurs du sec-
teur, se veut, entre autres : 
d’intégrer les enjeux de pré-
servation de la biodiversité 
aux objectifs de la produc-
tion et d’exploitation du bois 
; de poser les jalons pour un 
dialogue fructueux devant 
aboutir plus tard à des en-
gagements volontaires des 
acteurs des filières "exploita-
tion du bois d’œuvre et de la 
sylviculture » ; d’identifier et 
de s’accorder sur les change-
ments volontaires possibles 
en faveur de la biodiversité 
souhaitables dans la filière ; 
et de définir des actions prio-
ritaires en fixant les indica-
teurs. Durant les deux jours 
d’échanges, l’occasion a été 
pour aussi bien les exploi-
tants forestiers, le patronat, 
les acteurs de médias, de 
faire des propositions afin 
de concilier la production 
du bois d’œuvre et la pré-
servation de la biodiversité. 
Heureux de l’engagement 
dont fait montre Eco-Bénin 
grâce à l’appui de ses par-
tenaires dans la lutte contre 
le déclin de la biodiversité 
au Bénin, le Président de 
la Fédération nationale des 
associations des opérateurs 

économiques de la filière 
forêt-bois (FéNAOEF-
FB), Bertin Akouta, a, 
tout en indiquant qu’il est 
possible de faire de l’ex-
ploitation forestière sans 
tout détruire, réitéré son 
entière adhésion au projet 
BIODEV. « La fédération 
a décidé d’accompagner 
ce projet parce qu’il s’agit 
d’une prise de conscience 
collective. Les acteurs 
doivent abandonner les 
pratiques suicidaires d’ex-
ploitation forestière (…) Il 
est important qu’il (l’ate-
lier, ndlr), soit le point de 
départ de la contribution 
des entreprises privées 
comme tous les acteurs 
de la filière bois pour un 
changement dans la ges-
tion durable de la biodi-
versité », a-t-il soutenu. 
En sa qualité d’assistant 
technique BIODEV2030 – 
BENIN, Is Deen Akambi, 
a, pour sa part, précisé que 
cette rencontre qui est la 
suite d’une série d’autres 
déjà tenues, a permis aux 
acteurs de « co-construire 
les argumentaires et les 
actions nécessaires pour 
aller vers la réduction des 
pressions sur la biodiver-
sité ».  
Il importe de préciser que 
selon le 6ème rapport 
national du Bénin sur 
la diversité biologique, 
l’exploitation forestière 

anarchique exerce des 
pressions directes sur la 
diversité biologique. Si les 
nouvelles mesures prises 
entre 2017 et 2018 ont 
fait chuter de façon signi-
ficative les coupes de bois 
régulièrement autorisées, 
il est loisible de constater 
que les coupes fraudu-
leuses avec usage de tron-
çonneuse se poursuivent 
dans toutes les formations 
naturelles y compris dans 
les forêts classées. 
 « La biodiversité est es-
sentielle pour le dévelop-
pement naturel de tous les 
écosystèmes de notre pla-
nète. La biodiversité est in-
dispensable au bien-être et à 
la santé des êtres humains. 
La biodiversité possède une 
valeur à la fois économique, 
sociale et éthique. Dans les 
pays en développement tel 
que le Bénin, les popula-
tions dépendent en grande 
partie, des ressources natu-
relles des forêts et d’autres 
habitats. Mais force est de 
constater que la destruction 
des habitats, la surexploita-
tion des espèces, la trans-
formation des espaces, la 
pollution du sol et de l’eau, 
l’agriculture, l’urbanisa-
tion ou encore l’industrie 
pèsent sur la biodiversité. 
Les résultats de différentes 
études menées dans le cadre 
du projet BIODEV les pré-
cisent davantage. Il est pos-
sible d’intégrer les enjeux 
de préservation de la bio-
diversité aux objectifs de la 
production et d’exploitation 
du bois. En rapport à ce pré-
sent atelier, il est important 
qu’il soit le point de départ 
de la contribution des entre-
prises privées comme tous 
les acteurs de la filière bois 
pour un changement dans la 
gestion durable de la biodi-
versité ». 
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●● Eco-Message
CM
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CM
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L’objectif « zéro émission nette de carbone d’ici le milieu de ce siècle » ne relève plus d’une déclaration d’intention. 
Décision majeure issue de l’accord de Paris, cet accord induit des bouleversements considérables. La transition énergé-
tique se traduit par la course vers les métaux critiques (Lithium, Cobalt), la digitalisation des processus et la conscience 
d’une approche 66+environnementale, sociale et de gouvernance contenue dans l’agenda des 17 ODD à l’horizon 2030.
Pour accompagner l’élan industriel et énergétique, la finance est entrain de verdir à travers des engagements de 
réduction de fonds destinés aux projets polluants, l’adoption de critères de sélection contraignant pour l’énergie fossile, 
l’éclosion des marchés carbone (il y’en a 64 dans le monde), des émissions d’obligations vertes et ESG qui reposent sur 
des mécanismes et une structuration globale que l’Afrique gagnerait à maîtriser. 

Du Fonds vert pour le Climat constitué au lendemain de l’accord de Paris, avec un engagement de mobiliser 100 
milliards de dollars par an au profit des programmes d’adaptation dans les pays les moins avancés, aux institutions 
financières agréées en Afrique, une nouvelle dynamique est en train de se mettre en place. Les pays africains gagne-
raient à comprendre la nouvelle philosophie de la finance mondiale et à s’adapter à ces acteurs nouveaux et anciens 
à la base des mutations observées. L’Afrique doit étudier les immenses opportunités offertes par la finance verte.

Ce sont là les objectifs de la cinquième édition des Financial Afrik Awards prévue le 8 décembre à Lomé. Comme 
lors des éditions précédentes, celle de 2022 réunira les acteurs locaux et internationaux du monde des affaires, les 
décideurs politiques et privés, les économistes et les financiers, autour des enjeux et des perspectives de notre temps. 
Rendez-vous annuel initié depuis 2018, les Financial Afrik Awards rassembleront 300 personnes dans la capitale togolaise, 
pour débattre des perspectives africaines. La conférence sera clôturée par un dîner de gala lors duquel la traditionnelle liste 
des 100 personnalités qui transforment l’Afrique sera dévoilée ainsi que les lauréats des trophées des Financial Afrik Awards.


